
 

 

 

A l’approche du Salon de l’Agriculture, la Fédération nationale de l’industrie laitière appelle 

à porter une ambition créatrice de valeur pour tous les maillons de la filière laitière  

 

Paris, le 11 février 2025 – Face à l’instabilité économique et politique en France comme à 

l’international, François-Xavier Huard, Président Directeur Général de la Fédération 

nationale de l’industrie laitière a rappelé que les acteurs de la filière laitière doivent avancer 

groupés, faire preuve d’unité et de responsabilité pour répondre collectivement aux défis 

auxquels la filière fait face.  

La hausse des coûts de production impacte fortement la filière laitière. Le prix du lait a 

augmenté de 36 % en quatre ans et de 6 % sur la dernière année. C’est une excellente nouvelle 

pour les éleveurs laitiers. Dans le même temps, les coûts industriels continuent leur 

progression (+2,3 % pour les prix de vente sortie usine, +30 % pour le gaz, +15 % pour les 

salaires sur trois ans). « Il est essentiel que les négociations commerciales prennent en compte 

cette réalité. Nous ne pouvons pas nous permettre de retomber dans une période de déflation 

destructrice de valeur », souligne François-Xavier Huard. 

Face aux incertitudes politiques et économiques : garantir une stabilité réglementaire et une 

sobriété fiscale 

La fnil rappelle que le cadre législatif et fiscal demeure un sujet de préoccupation pour les 

industriels laitiers. En effet, la succession des gouvernements a eu un impact sur les décisions 

économiques des acteurs de la filière : investissement en matière de transition écologique, 

renouvellement du matériel, etc…  

Sur le plan international, les tensions géopolitiques liées aux menaces douanières de Donald 

Trump contre l’Europe et les enquêtes anti-subvention chinoises sur les produits laitiers, 

pourraient modifier les dynamiques commerciales. « Avec 40 % de notre production tournée 

vers l’export, nous devons anticiper ces évolutions et préserver notre compétitivité . Cela 

interroge notre capacité à réinvestir dans une économie de production et d’innovation qui 

rémunère la prise de risque, l’entrepreneuriat et l’engagement dans les territoires », indique 

François-Xavier Huard. 

Une filière à défendre, un avenir à construire 



Dans ce contexte, la fnil insiste sur la nécessité de travailler de manière concertée pour assurer 

la souveraineté, l’attractivité et les transitions de la filière. « Si nous voulons conserver nos 

laiteries et nos éleveurs sur le territoire, il faut agir maintenant. Notre souveraineté alimentaire 

n’a pas de prix, mais elle a un coût », alerte François-Xavier Huard. 

Les éleveurs et les laiteries ont la capacité de préserver l’une des plus grandes filières de notre 

pays qui est aussi un fleuron de notre savoir-faire. Les acteurs de la filière sont cependant en 

attente d’une stabilité législative et réglementaire pour innover, investir et pouvoir continuer 

à offrir aux consommateurs une alimentation saine, durable et décarbonée. 
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A propos de la FNIL : 

La Fédération Nationale des Industries Laitières (FNIL) est le porte-parole des entreprises 

laitières privées. Elle représente une centaine d’entreprises, implantées dans toute la France, 

qui emploient 36 000 personnes sur l’ensemble du territoire et réalisent un chiffre d’affaires 

de 17 milliards, dont 40 % à l’exportation. 

 


